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Homélie du 12 Novembre 2023  32ème Dimanche Ordinaire 
 
 

« Sortez … à SA Rencontre ! » 
 

Heureux sommes-nous, nous qui sommes conviés à prendre part au 

repas des Noces de l’Agneau, c’est-à-dire au festin éternel des Noces du Christ 

avec l’Humanité en général et avec l’Eglise en particulier.  

C’est le Bonheur que le Christ nous annonce par la parabole de ce jour 

appelée aujourd’hui « parabole des vierges Prévoyantes et des Vierges 

Insouciantes », alors que dans la précédente traduction elle était nommée 

« parabole des vierges Sages et celles des Vierges Folles ». 
 

Une question que je vous partage au passage, serions-nous atteints par le 

courant du « politiquement correcte ? ». 

Nous pourrions nous dire, oui mais cette nouvelle traduction est quand même 

moins agressive, moins violente et donc plus évangélique, non ? Certes, mais reflète-t-

elle la réalité vraie ? Car en fin de compte ne s’agit-il pas d’être « Sage » ou « Fou » 

face au dessein de Dieu et à son accueil, non ? 
 

Toute la vie chrétienne est un pèlerinage dans la Foi qui nous conduit 

jusqu’à l’Heure de Dieu, au moment de Dieu, où retentira « La Trompette de 

la Rencontre » qui marquera le commencement de la célébration de ces Noces 

auxquelles nous sommes invités. 

C’est bien à un « Lien Nuptial » que nous sommes tous invités à 

communier : un lien, une relation nuptiale, à vivre personnellement mais 

également communautairement avec le « Christ-Epoux ». 

N’est-ce pas la raison pour laquelle - vous n’avez certainement pas 

manquer de le remarquer – il n’y a aucune mention de « l’épouse » dans cette 

parabole. L’Epouse c’est nous tous ensemble : c’est « L’Eglise-Epouse » du 

Christ. 
 

Nous l’avons compris, frères et sœurs, par cette parabole, le Christ nous 

interpelle à être prêts à cette Heure, à ce moment de Dieu, où retentira la 

trompette annonçant la venue de l’Epoux : être prêts à « sortir » pour aller à la 

« Rencontre de l’Epoux » qui vient nous sauver ! 
 

La question que nous devons nous poser est alors de chercher à savoir 

comment être prêts à « La Venue », à « La Rencontre ». 

Une réponse rapide pourrait nous laisser penser et croire qu’il s’agit 

simplement de veiller. Autrement dit, de tout faire pour ne pas s’assoupir, voir 

s’endormir, afin d’être bien réveillé. Mais n’est-ce pas une réponse un peu trop 

rapide ?  
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Car dans cette pensée, cette logique, il s’agirait pour nous de « tout 

faire » par notre volonté propre … pour être prêts ! 
 

Mais la parabole ne nous dit-elle pas que TOUTES, les 10 jeunes 

femmes, se sont endormies : également « les Vierges prévoyantes et Sages » et 

« les Vierges Insouciantes et Folles » ? 

Alors, quel est le chemin ? Qu’est-ce qui fait que certaines sont dans la 

Sagesse les autres dans la Folie ? 
 

Il me semble que la différence est que celles qui dont dans la folie vivent 

avec « Chronos » et que celles qui sont dans la Sagesse vivent avec « Kaïros » ! 

Qu’est-ce que cela signifie ? 

Que les 5 « vierges folles » vivent l’attente à prendre part aux festivités 

des noces en étant prisonnières de « Chronos », le dieu du temps des hommes, 

le temps qui passera ; tandis que les 5 « vierges sages » sont et demeurent 

ouvertes au « Kaïros », c’est-à-dire « au Temps » et au « Moment de Dieu » qui 

ne passera pas. 

Ces dernières qui sont de fait les premières sont des pèlerins ouverts à 

l’inconnu et l’inattendu de l’Avènement de l’Epoux et à sa volonté.  

Bien ancrées en terre, et s’endormant bien réellement, comme les autres, 

les « vierges sages » sont toutefois, intérieurement, tournées vers l’éternité de 

Dieu : « Le Temps de Dieu. », même dans leur sommeil. 
 

Les « vierges sages » sont dans la « Fides » c’est-à-dire dans « la Foi » et 

vivent dans la « fidélité de l’Agapè », de la Charité. Là est leur réserve 

d’huile : « la Charité ne passe pas ! » 

Ne l’oublions jamais : « J’aurais beau avoir la Foi à transporter les 

montagnes si je n’ai pas la Charité cela ne sert à Rien ! » 
 

« A nous d’en être les Témoins ! » 

AMEN. 

Père Eric P † 
 


